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Slovénie 
(du samedi 22 au samedi 29 août 2026) 

 
Nous étions 21 pour partir en direction de la Slovénie, un pays que l’on aurait dû découvrir 
en 2020 sans la pandémie du Covid. Après quelques années et des séjours moins éloignés, 
cette destination a de nouveau été choisie.  
C’est donc à bord de trois minibus que nous sommes partis pour y passer la dernière 
semaine d’août, avec les participants suivants : 
Marc et Thérésa, Jean-Claude et Geneviève, Michel et Nadine, Jean-Paul et Eliane, Patrick et 
Marie-Françoise, André et Evelyne, Michel, Isabelle, Monique Berger, Monique Bouchet, 
Françoise Roux, Michèle, Claude, Pascale, Josette.  
Tout le groupe a regretté l’absence de Serge et Liliane, toujours fidèles lors de nos séjours 
annuels, mais qui ont dû renoncer cette année quelques jours seulement avant notre départ.    
La Slovénie, un pays grand (non, petit) comme la moitié de la Suisse, qui offre un grand choix 
de randonnées parmi ses montagnes et forêts, occupant environ 60% de son territoire, avec 
des noms de villes et villages souvent imprononçables (on y insérerait bien parfois quelques 
voyelles).  
Jean-Claude, comme à son habitude, avait préparé minutieusement un programme riche, 
varié, semi-sportif, semi-touristique, bien différent de celui prévu en 2020 qui aurait été axé 
sur des plus longues randonnées avec nuits en gîte. Mais quelques années sont passées et 
désormais chacun apprécie un meilleur confort en hôtel, après des journées tout de même 
très actives. 
L’initiateur de cette semaine a ainsi pris en compte les possibilités et les désirs de l’ensemble 
du groupe pour construire le programme ; un travail important de préparation pour retenir 
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les logements, les véhicules, anticiper le budget, choisir les itinéraires de balades, la 
réservation d’un guide francophone pour la visite de la capitale Ljubljana ou des entrées aux 
grottes de Skocjan. 
Tous les participants le remercient pour  
son immense investissement qui a permis à chacun d’apprécier cette semaine dans ce beau 
pays, au tourisme encore discret mais avec une tendance en évolution. 
 

Samedi 22 août : (Voyage jusqu’à Kranjska Gora, installation à l’hôtel) 
Le départ matinal était prévu à 5h, vu l’important déplacement à effectuer pour atteindre la 
station slovène de Kranjska Gora, qui organise des épreuves de Coupe du monde de ski 
alpin. La répartition des participants était définie à l’avance pour chaque véhicule, qui 
pouvait ainsi prendre la route dès qu’il était complet. Les 800 kms à parcourir lors de ce 
premier jour imposaient un horaire à respecter, même si des pauses régulières étaient 
prévues. A la sortie du tunnel du Mont Blanc, premier point de rencontre des trois minibus, 
tous se retrouvaient pour la poursuite en commun du voyage. 
La pause-café, copieusement préparée par Geneviève, arriva un peu plus loin et permit les 
éventuels changements de chauffeurs avant notre progression le long de l’Italie du Nord 
jusqu’à atteindre la frontière italo-slovène, puis le lieu de notre hôtel, où nous allions loger 
deux nuits. 
 

Dimanche 23 août : (Pic de Debela Pec, Lacs de Bohinj et Bled) 
Le ciel était gris pour cette première journée de randonnée mais la température plus fraîche 
devait offrir une marche agréable. Après une approche par une route pentue, sinueuse, nous 
avons pu emprunter une piste de quatre kms, non goudronnée mais bien entretenue.  
Là, un parking (gratuit) marquait le point de départ vers le pic de Debela Pec, dans les 
magnifiques Alpes Juliennes. Le sentier commence par serpenter à travers de denses forêts 
d'épicéas avant d'atteindre Planina Lipanca, un alpage pittoresque où paissent quelques 
vaches. 
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L’endroit est charmant pour une pause près d’un refuge, avant la poursuite de l'ascension. 
Celle-ci devient plus raide et même assez rocailleuse, mais la vue du panorama sur les 
chaînes de montagne devrait offrir la récompense des efforts, après un dénivelé de 800 m. 
Eh bien non, les nuages qui semblaient partir quand le soleil semblait pointer, restaient                     
au-dessus de nos têtes et les passages de brume masquaient le panorama. 
C’était l’heure du pique-nique, dans ce décor montagnard où une pierre un peu plus plate 
allait nous servir de table, tout au moins de support pour partager le repas sorti des sacs. 
Quelques coins de ciel bleu laissaient espérer une meilleure vue, mais pas vraiment. 
Après la descente par ce même sentier aux pierres parfois instables, nous avons pu rejoindre 
les véhicules, puis prendre la route du retour en direction du lac Bohinj (le plus grand lac 
naturel du pays), puis près du lac de Bled (le plus renommé sans doute) dominé par son 
château. 
Là, le soleil était revenu, nous étions dimanche et la beauté du site avait attiré beaucoup de 
monde, le parking devenu difficile était plutôt cher. Notre visite aura été relativement courte 
et notre journée bien remplie avec un parcours de 15 kms ; c’était alors le retour à l’hôtel. 

   
Lundi 24 août : (Cascades de Pericnik)  
Le temps était très ensoleillé et après une heure de route et un stationnement toujours 

payant au village de Mojstrana, nous poursuivions à pied une longue marche d’approche en 

direction de Pericnik pour découvrir une curiosité, la plus belle cascade de Slovénie, dans le 

parc du Triglav. 

 
Une fois la montée vers la cascade effectuée, on découvrit ce qui la rend si unique, le                         

passage derrière la chute d’eau, même si on risque de se faire rafraîchir un peu. 
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Puis la marche n’est pas terminée, on peut poursuivre encore plus haut par une montée plus 

courte mais plus raide et atteindre une seconde cascade, en retrait de la première et donc 

non visible depuis la cascade du bas.  

Beaucoup de visiteurs l’ignorent et n’y montent pas, mais nous avons avec nous un                      

accompagnateur parfaitement informé du parcours et de ses curiosités. 

De nombreuses et très belles photos ont pu immortaliser ces instants. 

De retour à nos minibus à l’heure du déjeuner, nous pouvions partager notre repas en                     

profitant cette fois d’une table sortie d’un véhicule. Plus confortable, pas sûr ; le 4e pied de 

cette table ne l’entendait pas ainsi et refusait de s’aligner sur les trois autres. Certes basse, 

elle nous fut bien utile quand même. 

Après le repas la journée se poursuivait par un sentier le long de la rivière Martuljek où nous 

pouvions voir de nombreux cairns en pierre, puis le chemin empruntait des escaliers raides 

près de la rivière en passant à côté de la cascade qui chute dans une gorge calcaire longue 

de 400 m et étroite, la gorge de Martuljek.  

 
Nous effectuons ensuite le retour par le même sentier jusqu'à un croisement où l'on choisit 

un autre chemin permettant de rejoindre notre point de départ par une boucle. 

Il fallait alors prendre la route vers notre 2e hôtel à Kamnik où nous resterons trois nuits. 

 

Mardi 25 août : (Alpages de Velika Planina) 
La météo n’était pas favorable jusqu’au milieu de matinée. Il pleuvait et la sagesse nous                      

demandait de retarder notre départ, jusqu’à 10h30. 

C’était le moment propice pour une partie de belote pour certains, ou pour une visite du 

marché de Kamnik pour d’autres. 

Les prévisions se montraient précises et le temps permettait alors de suivre le programme 

du jour, l’accès aux alpages de Velika Planina. 
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En partant du parking (payant encore, même en milieu de forêt), nous pouvions accéder par 

un sentier très bien aménagé aux alpages typiques de Velika Planina. Cette randonnée                   

constitue une balade incontournable de Slovénie, qui atteint un grand village très ouvert de 

huttes en bois espacées, perché sur un plateau à 1500 m d’altitude, un endroit à découvrir 

absolument. Parmi ces prairies verdoyantes, des chemins vallonnés permettent d’y évoluer 

très paisiblement au milieu de quelques vaches pâturant en toute liberté. 

 
La brume qui s’étalait puis voyageait nous masquait un peu le splendide paysage mais ne 

nous privait pas cependant de trouver un gîte pouvant servir des repas à un groupe de notre 

taille, des plats slovènes traditionnels copieux de soupe aux champignons, ragoût, souvent 

accompagnés d’une demi-saucisse (car la saucisse en Slovénie est en fait comme deux                       

saucisses en France). L’accueil est chaleureux avec du personnel comprenant le « franglais » 

même mal prononcé. 

Nous avons pu ensuite rejoindre notre parking par une longue descente douce sans pluie, la 

brume s’étant repliée et le temps était annoncé beau pour les jours suivants. 

 

Mercredi 26 août : (Visite de la capitale Ljubljana) 

Nous avions rendez-vous au centre de la capitale avec une guide francophone. Celle-ci nous 
a fait découvrir cette ville pittoresque plombée par son château placé au sommet d’une 
colline et traversée par la rivière Ljubljanica, enjambée par de nombreux ponts dont le pont 
des Dragons, le symbole de Ljubljana. 
Ceux-ci permettent des promenades dans les rues piétonnes arborées le long des berges, 
animées par de nombreux restaurants et cafés en plein air représentant un lieu de rencontre 
agréable et reposant. 
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Nous y avons flâné et pris notre repas de midi, avant de nous diriger vers la haute Tour de la 
ville et profiter d’une vue panoramique pour prendre une boisson rafraîchissante, appréciée 
surtout par ceux qui n’ont pas bénéficié de l’ascenseur pour atteindre le dernier étage. 

 

Jeudi 27 août : (Massif montagneux de Nanos) 
Après une journée de visite, une activité plus sportive était à l’ordre du jour et nous partions 

alors pour Razdrto (on y intercalerait bien une voyelle) à une heure de trajet jusqu’à un                     

parking, à proximité de plusieurs éoliennes. 

C’était le départ de notre randonnée de 11 kms pour un dénivelé d’environ 700 mètres                     

menant à l’éperon rocheux de Nanos en empruntant un sentier longtemps en forêt, puis                  

devenant plus difficile nécessitant parfois l’usage des mains lors de certains passages                

aériens. La progression dans ce massif montagneux au bout de pentes abruptes se terminait 

sur un plateau très ouvert dominant tout le sud-ouest de la Slovénie et la mer Adriatique, 

que l’on pouvait distinguer au loin. 
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Un grand refuge le Vojkova Koca est installé au sommet et permet de s’y restaurer mais nous 

avions bien anticipé et prévu notre pique-nique en commun. Nous avons néanmoins profité 

de s’y désaltérer après cette rude montée ou d’y prendre un café avant la descente                                      

effectuée par un itinéraire plus long mais moins difficile. 

Nous avons alors pu prendre la route et atteindre notre troisième hôtel à Cerknica, après un 

bouchon qui nous a attardés sur l’autoroute. 

 

Vendredi 28 août : (Grottes de Skocjan, mer Adriatique) 

Inscrites au patrimoine mondial 
de l’Unesco, les grottes de 
Skojcan constituaient une étape 
incontournable. 
Notre matinée était ainsi 
réservée à une longue visite 
progressant à travers les galeries 
creusées par la nature et les 
stalactites formées au-dessus 
des gorges souterraines de la 
rivière Reka, qui a créé un 
profond canyon avec des 
cascades. 
Loin des chaleurs de l’été, la 
température moyenne 
d’environ 12° nécessitait de 
porter un vêtement 
supplémentaire, mais la beauté 
du site impressionnait par cet 
immense gouffre très bien 
aménagé par l‘homme au fil du 
temps. 
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Nous n’étions pas très loin de la mer Adriatique et après la pause de midi, nous partions 
pour atteindre Koper dans le Golfe de Trieste où l’eau claire et tempérée offrait une 
baignade très appréciée. Avec Piran que nous n’avions pas eu le temps d’atteindre, Koper 
représente l’attraction principale de la trop courte côte slovène (47 kms) au bord de 
l’Adriatique. 

 
  

Samedi 29 août : (Retour à Cruseilles) 

Notre escapade slovène se termine et c’est le jour du retour vers Cruseilles.  
Avec plusieurs pauses et changements de chauffeurs, le long voyage se passe bien, même en 
présence d’une forte affluence sur certains secteurs en Italie et des difficultés pour se garer 
sur les aires d’autoroute.  
Un arrêt avait été prévu à Arnad dans la Vallée d’Aoste à la Maison Bertolin pour une 
dégustation de produits typiques (charcuterie et fromage), mais le timing était trop juste et 
nous avons seulement pu y effectuer quelques achats. 
 
Et notre long voyage se terminait, mais quelle semaine ! 
 
Patrick Locatelli 


